
— Le Moniteur de la Flotta publie une anec­
dote, dont le héros n'est autre que ce souverain 
dont le Charivari nous a donné la charge et non 
le portrait, si nous en croyons la biographie sui­
vante. 

« L'empereur d'Haïti, Fauslin I (Soulouque), 
est né en 1780, à Saint-Domingue. En 1803 , il 
prit part au soulèvement des nègres contre les 
Français, et devint plus tard l'aide-de-camp du 
président Dorer. — Nommé colonel pendant la 
préside! c*; d'IIérard , il a élé promu général de 
brigade par Guérier , et général de division par 
liiehé. Le 1er mars 1817, il a été élu président, 
e t , le 20 août 1840 , il s'est fait proclamer em­
pereur. 

» Fauslin est loin d'êlre un homme vulgaire; 
pendant son administration, il a fait faire beau­
coup de progrès au peuple haïtien, qui était 1res 
en relard pour la culture. Sa vie , qu'on a ridi­
culisée el présentée comme entourée de crimes, 
offre «les exemples de noblesse peu communs. 
— Soulouque était esclave d'un colon français , 
dont le fouet avait plus d'une lois ensanglanté 
le visage du jeune nègre .— Beaucoup d'années 
sécou èrent , l'esclave devint empereur , et le 
colon se trouvait pauvre aux dernières années 
de s* vie. 

» Un jour , le vieillard vit entrer l'empereur 
chez lui , et il crut qu'il venait pour venger les 
humiliations de l'esclave. Mais quelle ne fut pas 
sa surprise quand il vit Fauslin 1 se précipitera 
ses pieds , aussi humblement qu'il le faisait en 
d'autres temps, en l 'écriant: « Monsieur, en vo-
> tre présence, je ne suis pas l'empereur d'Haïti, 
» je suis l'esclave Fauslin, au bonheur duquel il 
> manque d'être serré dans vos bras, et de vous 
x» voir accepter les dons par lesquels il peut ho-
» norer et adoucir les années qui vous restent à 
t vivre. » 

— On écrit de Naples : 
c Un touriste anglais a été , il y a quelques 

jours , l'objet d'un bien déplorable et tragique 
événement. Etant monté au Vésuve afin de con­
templer les effets de l'éruption el s 'étanl, sans 
tenir compte «les représentations de ses guides, 
avancé trop près «l'un courant de lave qui se 
précipitait «lans un vallon , il fit un faux pas et 
fut entraîné dans celle rivière de feu ; pendant 
plusieurs jours on ne put le découvrir. Enfin le 
corps «le ce malheureux, victime «le sa curiosité 
el surtout de sa témérité , a élé trouvé , il y a 
peu de jours , près de Résina, entièrement car­
bonisé el divisé en Irois morceaux » 

Ti i i : . iT i i» : m : ¥,IS,G,S<: 
Jeudi 17 février, spectacle à 5 h. 1/2 : 
1. CENDBILLON, pièce en 5 actes. 
2. LA DEMOISELLE D'HONNEUR , opéra-

comique en 3 actes. 

Théâtre des Amateurs 
Jeudi 17 février, spectacle «i sept heures : 
1. LA RUE DE LA LUNE, comédie-vaudeville 

en un acte. 
2. L'AUMONIER DU RÉGIMENT, com.-vaud. 

en un acte. 
3 . LA FILLE A DOMINIQUE, com.-vaudeville 

en un acte. 
PRIX DES FLACES : 

Premières, 4 f. 50 c. ; Parquet, 1 f. ; Secondes, 
75 c. ; Parlcrre, 50 c. 

Les enfants au-dessous de sept ans paieront 
demi-place ; passé cet âge , ils paieront place 
entière. 

Pour tous les articles non signés, J. Rehoux. 

DISTILLERIES AGRICOLES. 
( G r a n d e Médai l la d ' h o n n e u r 1855.) 

Après cinq années d'expérience, la distillerie 
agricole a fait ses preuves. Elle a donné la me­
sure des progrès qu'elle réalise dans l'économie 
générale de la ferme : 

Par l'.uneublissement et le nelloiement du 
sol , conséquence «les cultures sarclées ; 

Par la quantité et la qualité de la nourrilure 
qu'elle produit, au moyens des pulpes qui per­
mettent le mélange de tous les déchets, (balles, 
menues pailles, siliques de colza , etc.,) j u s ­
que-là sans emploi utile dans la f«;rme ; 

Par le plus grand nombre des animaux dont 
cos nourritures excellentes et économiques faci­
litent l'entretien et l'engraissement ; 

Par i tes garanties qu'elles présentent contre, 
la plupart des maladies du bélail et notamment 
contre le sang de rate ; 

Par l'abondance et la qualité du fumier qu'el­
les procurent ; 

Enfin , par l'accroissement de fécondité «lu 
sol , conséquence naturelle de toutes ces amé­
liorations. 

Aujourd'hui, il n'y a plus d'école à faire, 
plus d'incertitude sur les résultats ; la distil­
lerie agricole a résiste seule aux prîx el à la 
crise dernière, son existence et son développe­
ment sont assurés. 

Mrs. Champonnois et Cie voulant répondre à 
la confiance des cultivateurs el les faire profiler 
directement du progrès et des économies qu'ils 
ont introduits dans l'organisation de la distille­
ries agricole, se sont décidés à se charger à for­
fait de la fourniture el de la pose de lout l'ou­
tillage, ainsi que «le la mise en train. 

S'adresser à leur domicile, rue de la Jus-
sienne, 8, à Paris. (1385-4772 

IMPRIMERIE ET LITHOGRAPHIE 
RELIURE ET REGLURE 

20, RUE NEUVE, R9U3AIX 

Impressions en tous genres, telles que 
Circulaires, Affiches, Factures, Etiquettes, 
Mandats, 

LETTRES DE FAIRE PART. 

En vente chez J. REB01X, 20, rue Neuve: 

MÉTALLIQUES 
INOXYDABLES 

(Méilaille d'or à l'Exposition universelle) 

En vente au bureau de ee journal, 

DES 

TRAINS DU CHEMIN DE FER DU NORD 

CORRESPONDANCE 
avec la Belgique, l 'Al lemagne & l 'Angle­

t e r r e . 
PlUX : 1 5 CENTIMES. 

Si l'on veut être assuré de posséder une bonne 
montre, on peut s'adresser au représentant d'une 
des plus importâmes maisons «l'horlogerie , de 
Paris , qui ne f;iit verser que le quart comptant 
sur chacune des montres qu'il livre el 20 Ira m s 
par mois , afin «jue l«;s «clients puissent , malgré 
lour garantie de quatre ans, changer leur montre 
pendant le délai qu'on leur accorde pour solder 
le reste de la somme. Comme maison «le con­
fiance , l'établissement de M. LAIXANT , rue «le 
l'Ile-Si-Louis, US, a Paris , est reconnu comme 
lel dans la France entière pour l'excellence de sa 
fabrication, et est représenté par If. DKHOQRNE, 
rue du Cheinin-Yerl, 33, à Roubaix. (1771-1380 

rA^ïvorycËs" 
On demande 

un Imprimeur-lithographe 
chez J. REDOUX, 20, rue Neuve, Roubaix. 

On demande 
Un PAPETIER-RELIEUR 

chez J. REDOUX, 20, rue Neuve. 

Siilhograplic. 
On demande, pour une des principales villes 

de la Belgique , un imprimeur-li thographe sa­
chant faire les reports et pouvant s'occuper des 
impressions à deux teintes. 

S'adresser au bureau de ce journal. 

On demande 
A. A C H E V E R iroccA&imr 

Un BILLARD Eli 0011 ÉTAT. 
S'adresser au bureau de ce journal. 1354-

Comptable. 
Un comptable pouvant disposer de quelques 

heures dans la journée , désire Jes utiliser pour 
la tenue des livres ou la correspondance. Il se 
chargerait également des inventaires el comptes 
litigieux. 

Réponse au bureau de ce journal , sous les 
initiales L. P. 1373 

Demande d'emploi 
Un jeune homme ayant travaillé plusieurs 

années dans le lissage comme ourdisseur, ca­
pable de tenir les écritures d'une fabrique , de­
mande un emploi «à Roubaix ou à Tourcoing. 

S'adresser rue de la Brasserie, 11. (1387 

Comptable. 
Parfaitement au courant des lois qui régissent 

le commerce, un comptable ayant du temps à sa 
disposition s'offre à tenir des écritures pendant 
un temps déterminé, soit à l'heure ou autrement. 

Il se chargerait aussi de tous travaux exlraor-
«linaires, ainsi que de tlresser tous comptes, in­
ventaires et liquidations, el «l'apurer toutes af­
faires litigieuses. 

Réponse au bureau de ce journal , sous les 
initiales M. N. 1238 

Co abonne. 
On demande un coabonné au Mémorial de Lille. 
S'adresser 20, rue Neuve. 

Emploi du Procédé N. SAILLARD 
(RREVETÉ S. G. n. c.) 

Seul moyen infaillible pour prévenir et détruire 
les incrustations calcaires et autres dans les gé­
nérateurs de vapeur ; employé dans les princi­
pales usines «lu département du N«>rd. 

10 à 20 po«ir cent d'économie de combustible, 
suivant le rapport de MM. Causté cl Grouvelle , 
ingénieurs. 

S'adresser pour loulcs deman«les, à M. Sorcl-
Demay, rue du Moulin , 0, à Iloubaix , qui fera 
lui-même les premières applications. 4304 

Avis à ffil. les Fabricants. 
On offre «le bobiner et ourdir , à des prix avan­
tageux , le Colon , la Soie et la Laine. 

S'adresser pour les conditions chez Mme veuve 
Léon, rue «les Fabricants, G, à Roubaix. (1381 

Les personnes qui désireraient re­
cevoir les soins de M. ALPHONSE 
BARÂT, Pédicure expert, de Lille , 
sont invitées à remettre leur adresse 
citez M. Jules ESCUY, coifTeur, rue 
Nain , ou au Café NOYELLE, rue 
du Vieil-Abreuvoir. 

M. Alphonse Barat demeure à Lille 
rue Saint-Eliennc, 5 1 . (1371 

A L O U E R 
Rue du Château , à Roubaix , une MAISON à 
usage de rentier. — S'adresser pour les condi­
tions, 20, rue Neuve. 

On désire louer, aux environs 
de la Place, une maison pro­

pre à un commerce de détail. 
Réponse au bureau de ce journal , sous les 

initiales C. D. 

QaaTaaaâ laoo^aaiDa 
SYSTÈME PERFECTIONNÉ. 

Mme KAYSER , Dentiste, rue de Wazemmes, 
n° 9, à Moulins-Lille, a l'honneur d'informer le 
public qu'elle remplace les dents sans employer 
les crochets ni les ligatures. 

Les dentiers perfectionnés sont d'une supé­
riorité incontestable ; un succès complet constate 
le mérile de celle utile invention et les avantages 
réels obtenus sur tous les systèmes des plus cé­
lèbres dentistes de Paris. 

Dans le but de satisfaire aux nombreuses de ­
mandes qui lui sont faites , Mme KAYSER vient 
de s'adjoindre son mar i , arliste mécanicien qui 
s'occupe de tous les ouvrages relatifs à rajuste­
ment et à la pose des ressorts nécessaires aux 
personnes dont la disposition des gencives ne 
permet pas d'adapter d'autre système. 

EŒASTICAGS DES DENTS 
depuis 50 c. jusqu'à 2 fr. 50 c. 

DENTS SANS CROCHETS M LIGATURES 
depuis 3 francs, 

13tic d e Wnzc iB imcs , O 
A MOULINS-LILLE.. 

Mme KAYSER descend à Roubaix , tous les 
Jeudis , chez M. DECRESME-PLOYETTE , rue 
Nain, 4 («le trois à six heures). (1017 
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